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Uneo définition :
Caméléon.- Un animal qui a de

la politique plein de dos.

"4Oastigat1" i... '
En des milieux divers, on discute

"'Francillon ", la triomphante coomé.
die de Dnmas fils.

Mlilieu mondain.

-Alors, selon vous, l'infidélitd du
mari est aussi condanuable que celle
de la femme ?

-Beaucoup plus.
-Oh I
.- Puisque le n-ri a pu s'en don-

ner tant qu'il a voulu, avant, c'est
bien lò onins qu'il raite tranquille
apréi.

Enfiu.on a patinS pnlant deux
jours de suite à l.atî. Le fit le-
vient si rari qu'il a l'a druit à uie
mention spéciale.

[t a a Pari, dam le fanb>urg
atinL.Germ in, un brîvu, lîmni de

quincallier qui a dfiuIx paires do ,a
tits à vondre idepu 'u"it a

.ibqueI fti' uqu a le Iro i. pi i ui
brin, il aioreà lt 1.porta e sa bonuli-
quela uni énor.ute éderitL.u iavec e,
iniot:, en .;rus i:;ra:e.:,

VENTEI~ l3!0 l'AT'INS.
Et, dans la tunte, ,il exhtilba les

deux fameusas paires. Mais imédi-
ateult-nt, c'et le dégul ! i 't les deux
paires routiliées reitrenît dans le ti-
roir.

li:arbariii racu-e ues cilasses dans
le Sud Oranais.

-Uo soir, j'étais avec 1ar:del
touit, à coup nous ntous trouvons en
présence d'un lion..

-Qu'est eu que vou. fîtes 1
--. t.Jlic dis au lion que deux mots

en arabe : " J a suis uaigre, Fatridel
est gras... ' lEt, c'est moi qui n'ai
pits été in'aingà 1

Un vrai :ochard pileu e à chaudes
lartnes e suivant lu co:avoi de sa
belle--u.-ère.

-Voyons,; voyîna, lui dit un co-
pain, ,ois mliaui, ne te désole ui
conu , u ; tu resnie à une borne-
foil1tai-le.

-Oh1I mou p:1ivr. Vieux, figlire-
toi qua c'es la pri-mlière lois uv
imiUs sortuilu eiseauble sats nous
ti4ILiter.

MilieuL himrgeaoi.
-U.:nmentt ! vots, u-e personîno

raisontnablh, vous admettriez que la
femIle se lit coI luireU en cabinet par-
M.ieulier, sous prétext ilîu- lu iaali
serait all souper ?

-Dent pour dont- I C'est le cas ou
jainais I...

Milieu glant,.
-- Une laeuis qui payerait son

soupeur,mua chère, tu goberais 91,
toi?1

-Pour quii nie prendls-tu !
-Une « imarmite ), donc leur con-

toise Francillon 1...

Troi.poil, qui est un franc buveur
devant l'éternel perroquet, prend de-
puis quelque temps toutes ses con-
sominations à l'aidle d'une paille.

On lui en demandlait la raison.
-C'est, dit-il, parce que j'ai der-

nibroiueut promis à i 'lunmme de nîe
plus mettre le nez dans un verre...

Les juurnaux anglais racontent que
lord Lyons entratt, il y a quelques
jours, dans le cabinet de M Grèvy,
trouva le président en train de lire
de cantes de fées.

-Vous vous reposez de la politi-
que ,mnonsieur le pîésidient? aurait
dit l'atuîbassaleur d'A ugleterre

-. Oh ! no:, je tuis fore de lire
tous ces livres. Mia petite fille m'a
déclaré qu'elle avait assez des vieux
colites que je lui raconte, et il faut
bien que j'obéisse I J'en apprends
des nouveaux.

.uans un salon
La mattresse du lieu vient de nias-

sacrer une romance charmante.
L'auteur, s'Iavançant vers ellr, pias

l'exécution, et avec un st.'..-
-Je na vous un remercie pas

nioins !

Dans les couloirs de la Chambre.
Un quémandeur à sou député :
-Et bien ! et mon bureau de

tabac, quand vous déciderez-vous à
me le donner 1i

-Le ministre ne veut plus en
accorder qu'aux veuves et aux orphe-
lins...

-Comme ça se trouve bien ; je
suis veuf depuis huit jours 1

Une définition
Camléon.-Un animal qui a de

la politique plein le dos.

Le petit X..., jeune reporter, qui
a la copie facile et abondante,. entre
l'autre jour ch.. z un coutelier.

-Que désire iionieur 1 demande
le boutiquier.

-- Une paire do cise'aux.
-Pour quel usuge 1
-Des cise-tlux... puril écrire.

La petite iti est in î- visite du
jour du l'At !aveu sai-:i.u

-O h! viens, ina uuinau, dit-elle ant
bouit d'un ii-Vtnt...j adîore mi'en
aller !

La n arqui lt ' (i : oui. qu e.st
eîîcire tit'mj ciiliitL:!, îýc:i..aatL ii -r at

S t fille viit d'a elcc dtî
gal imi. l'.,ite enut lpart.l îîos' atuis..
Maai il est inutile de d.re que je suis
Mgraud'maère !,i

l nonn-î/ wwk emniiiiiir lr.--
$535,00on 1.t21,ét iIVet Mii his li l200)i
tirag' iiisti-,l le i latirio. ltat le
lit Luuisianeî,. Ce tuit ge t en lieu umarti,
(c'est tojours le ii:il Il ijauvier 1887,
mois lit seuile surveillanei dts gen. .(L 'I.

iuauregard le Le. et .tilitl A. Early le
Ve. Celte suirveillIcu eI il'illetirs toit.

jolirs exerjée. Voici qulies iuns des
lietux n 'itels fVvrlis I: la clnice
le No. 91,940i a gno il pi. irmnier prix
ctalita lie $15 0,iJOU, vendâtuit nc ixiine.
à .l elhaqu, L ivy à SI. A. Il.uphtii,
Nouvelle Orrlelius. L.- Li ' ntit là
Corrieî.lius luiiiannit, nin c;lier..:: ld.
enunnt 1ie. S*t. Loii4. %Ili ; lui ul.r, i:
Kii, tiilleur ppuilaire te M.. k1,. im

f ot ere lieloutoi,Text; inautre à 1.'.
J. Gilmoro, lpayepor l'etris <le la
premlîi-rn l3niîquie Natiotal ,l' L.s Al.
geliis, L'aI : 'iii a li ta lut ilositeuri die
li C:ana llatik -le New Or oto;s: nt au
tre àA .. ;u, Nirllk, V., p;ij ou:-
l'eintreiiiis,, il- l Mariie l uIk -l t'
ti le ; ui:1 auuitr pyov l 'entru il.-
lAng i ahft niîî i t tîuk, limitli-.l, I
Saî ranlciscoCa :i; u1i auitro iy
la B3auieu île Wei-ll, l'argo i& (:, San
i-ranicisî , Ca1., 1111 a te Ci .lAlli Caii-
fill, N ilî1thlinieka , lIe. ti air
enecurc Ji .»t v Pi:li.,rinc-1ou1, K.! ,loe atires glixi;ýinetS (tit -t;' ven lu. l
leurs. iLe No. 35,,701o a gagu let nl

prix cal -ital d i .. $50,100i, l' A i dv ilu
-àxln s a $ ch:ariuo liit eayoy;. i |

S. . Ilill, l aitL.: vll. (1lo.ui ,
ii it -utre à lliliam W h b..g;Llriilinl I .
nuit itil olpctlu Miss, A Teuîiî. IL. i.
à tInliiIIi ii. 1aC a iit'i:~
.li lit lbliiluW di (:ouinirc' Alemphis
Tuiî ; ault autIre à uitliepositeir le lt
I)'eople's Hi înk de lit Noîtv J0le Orléans.
Le; les aiatreslims ilo gagnants neu
îuetivut ire ilevoili's, le Ni. 88,73jl a
gagiI'. li troistiniie prix capital d(e $21).

00, ilétait vendul à un i personne de
$an .Jose. Costa lica, C. A. L.es Nos.
70,774 et 19,980o nt gagii' les iiaitrie-
ines prix de 810,000 chqueà des pier -
sonlnes ile New-York, Washmigton, D.
C. Sat tFrancisco. Sacreuiento Citv el)
Santut Rosa, , Cal; lBailtilniorte, ild. Grelo.
lia, Kan. Slîaryville3o, Me. Siem'phlis Tnui.
SInvaIIIItLIa, G c. Wliitiville, N. U. Bon-
toeville, Ark. Allentown, l'. Fair-lax,
V,. etc etc. Voilà comment la roule tour-
nu et, elle tournera encore laI imars.
Touit le nonde peiut avnirI lis l'tnils cin
s'aidresaiint àt M. A. Dihialila. N. 0. Le.
Pourquoi le pas l:r litiliance d
fortune ?

Notre époque s. évid:.niient, des
aspirations vers let réforines sérieu-
ses ; voici qu'on parlt de réflormer
l'orthographe. Ait début, on pourrait
croire A une pîinisanterie, le carnaval
commence. Mais point, c'est tout de
bon que deux societés parisiennes
gralvemlen t présidées se proposent d'é
tablir l'ortographe plhouéti.te. Eerire
comume.on parlo, ce sera le rêve pour
les cuisinières .

M. Chtanemougavelayoudamaolédi-
damodeliar (ouf!) vient d'être non.
mé chevalier de la Légion d'ion-
neur.

Lo gouvernement a voulu à la fois
récouipenser un u:oibre les plus
distingués de l'Ind- lfrnçise, et un
d-2s plus grands notî dei ce ptys-la.

Le téléphonne vien d'dtre dtabli
en Suisse. Mais le conseil fédéral a
émis le voeu que cet ingénieux moyen
de correspondance portât un nom
plus particulièrement helvétique.

Un nombre du conseil aurait, pa-
rat-il, proposé de l'appeler patrioti.
quement "Guillaume Tell... dhone".

L'hypnotisme et la suggestion con.
tinuent à harceler les Parisiens de
leurs réclames et de leurs pseudo-
prodiges.

On s'en vcnge par des mets. C'est
toujours ainsi que cela finit en Fran
ce.

Sav<z vous, par exemple, quel sur
noi ou a dound à la nouvelle école,
maignético-liystéric>- hîypnotico-sug-
ge'stionnitei dnt M. Chare>t a été
l'initiate;ur 1

Ou l'appelle la Clharcoterie.

L'Illu-tration eurpéecnno fait
(quelqites jiyeuis irédictions pour
i:tlinée ld:tii 1.1iqulle nous veni.îs

i nNgilaturterminera la que÷.
ti:1 ild irvieo tpersonnel L en propo-
sant d'én-ôler les bellits-inurs ; cette
loi sera votée àl'unanimité.

Li iructariomn des-s 13 uux* tidiiiî-.
1311:1Utn franc à toîute personne asS-ij
cIirag!uve pour visit.er encore une
exposituon.

On inventera un piano jouant six
airs àlit 'afois ; les wcgnériens font un
procès à l'inveateur pour centrofaçon
du litnmusique du maltro.

-- Deux aut.ur draratiques s)
rencontrent sur le boulevard :

-J'ai quelque chose à te detnan-
der.

-Vas y.
-Sais-tu poUoluoi, dans une piècC,

oun a donné le surnom de clou à la
scène à effet ?

-le demande à nie recueillir.
-nutile. ('est parce que c'est

par là que la pièce perce.

On causait entre confrères d'un
projet toujours adopté en principe
par l'administration, miîais sans c2sse
ajourn.

--Un des promoteurs les plus ar-
dents du c prijet dan le tomps, un
anii a vou., est, aujourd'hui ministre;
vuus levrit z l'all-r voir ; cela dépend
de1 lui iintena-ut.

-J2 l'ai vu.
-- Eh bien ?
-Depuis ii'il est miistro, il n'a

1111M lu temp d s'en occuper.

Dictionnaire '.ntaisit du Ta.-
Tiî.

Abundanc.-L'cati rougie du col-
ainsi noni:uée parie qu'on la

sert pareimonieusement aux lycéens.
Abonnd.-Etre de raison qui est

notre raison d'être.
Aboucher. -Surtout quand il y a

une fuite.
Académicien.- Voy. Momie.
Accentué.-Accent passe de vie

A trépas.
Accordéon.-Vieux chapeau à mu-

sique.
Acéteux. -Tiens, les voilà !
Acquit.- Quittance dont ,n cher.

elle le prop-itaire.
Addition.-La soustraction du res-

taurateur.
Adresse. - Finesse indispensable

aux jongleurs et aux faetours pour
remettre les lettres à domicile.

Aff.tble.-Le bon Lafontnine.

Au cercle :
- Moi, messicurs, je soutiens

qu'elle est charmante, adorable, di-
vile I

-Qui cela i La petite Z...1 Al-
lons donc 1 On prétend qu'elle est
anligéie de certa n défaut

-Quel défaut ?
-Dame 1 il paraît qu'elle n'a rien

de commuli avec la reine des fleurs.
- Erreur, calomnie, mensonge I

Sa bouche est fraîche comme uno
rose ! Son haleino a le parfum de la
pêcho.

-Oui I le parfum de la Fchc à
la morue !

Définition pratique:
Intéré<.-Synmpatlie à

cent.
tant pour

Dsormais, à une invitation à d-
ner, i sera loisible de répondre soit:
Jacques sept, soir: Jenne pepa zalé
dîné chivou.

Selon les voux des réformateurs
ce sera mieux écrit ainsi. N'est-ce pu,,
le cas de rappeler que le mieux est
l'ennemi du bien ? Si on écrit comme
on parle, ceux qui parlent avec l'ac-
cent flamand écriront autrement que
ceux qui ont l'accent provençal.
Quelle jolie langue ces réformateurs
feraient... s'ils le pouvaient.

UNE OFFIRE LIBERALE

La " Voltaic Bell Cu, " dle 3arsita
Mici. offre l'nivover ses célbres ceiin
tures voltaiques et ses applications éluc
triques, l'ou1 r un essai(u di 30 jours, tlu
h91nnie ai1lifgd débilitCi nerveuse, perte
le vitalit ou (e virilité, etc. Des circu-
lairus ilt ,LrLUs lonnalit Lotis Ies rlji la,

poItL 1.f. E:iv-*z leurL d suilte.

LA CONSOMPTION GU1BRIE

Unil ..-inx m deII, n praliqaint plus,
t ieen il'nu i.ionnallllirei îles Inles-tii-
-mt.ile. la f urmiu luil r'itle v*gtatl
r1 illi pour lit guLli-riso rlaide et

mrmiiiili de lat Chnsomi, de lu
lBrunehite ,in iluir-, île l'AslliIme, ut

lit les alfeelins de la gurge Uu

Ie1's P)iotiuuis. Aussi guérison positive et
adil'i . .v t al cbilitc. ierv u ses L de

tmite nuitr inluli nrvuseiL roceu
1-r1s1en voir expérimentó Ll.ìinet

ins leS inillierls rIe cas ilsI sti qut'il
-åtai t il. soni rilvoir îlîe l faîire conalllre

Iux 1alii. 'Ut;. par- ce i f il et le
dlsi r de son lager les soilfranîces hutinai.
iîs, j'iverai gratis, i tLous ceux qui le

dési renît, la forimule, en Allemand, Frant-
'ais oU Ariglais, nvee toutes les renici.
gîtonets pour l aIiru et I "eiiploIyerl'.

Envoyer par la poste; un timibre et
votre ailresse. Ml nt ieri ce jnnrniîl.
W. A. NoI.:s, 14, Power's Block. 1I0-
chester, N. Y.

INCROYABLE !
-0_

A LLEZ A

"L'ALBEi.MARLE"
Et vouIs y aurez le îlinri, îlyhus 'oinnp.

tleux qu'il soit îussible d51 'imagilne.
LJspoi-on le, plus filflient.s, les u .
di'.s ch t.i tvenneIs exp-rès C<Ontario,
les gibiers lei pls var,11 s et accou.li:s

pI n savantc uiziir.rsont servi s cli
no .jur. Gh. itI-jour au1sAi ll ienli PfsL

var i . iebl udineri i prait par-
tan ut $0.75 ceit S t do:,i>iO nr

25 CEEïS
Aussiliirw fonbe etarlni. ii

.ll ehî n. .ii i r -(IT 1 j-*i-- r ims l i .l

T ET St. JEAN

CEO. Ws MURRAY

DEMANDE Z PAiJRTRAT

LES CÉLÈDRES CIGARES

CREME de la CREME"

"NOISY BOYS"
SORTANT nELA MANUFACTURE îw.

J. M. FORTIER
Et faits avec Ida MEILLEU

TABA C de la 11! HA1EXi.

ÀMCUE COQEUMEEI PQd!
AVIS AUX MREBES

S votreaesIommil est treublà l. nuit par lew
pleurs etles cris d'.n enfant qui tu'ffre i.II
dentition. htme-ois de voul ceerrer wne bon.
teille du " Sirop calmant de Mine Winslow pour
la dentition rIés enfant.a Son ellicacitàeae e nse
égale, etw tre petit masde sera soulagé imme
diatement.

Ayeeconfiance. àmères..ce remède est Infm
lib" .. Ig uéritlta dyssenterie ét la diarrhée. ron.lare l'estnac et Ie intestins, fart dispa.ratr
les coliques, adoucit les humeur. réduit le in.
samImations, et donne une énergie nouvelle I tome
le syst&me en général.

Le Sirop calant de Me Winslow pour la
dentition des enfants " est agréable au o5t et
estpréaaré d'après la uresaription d'ume des plus
grandes célébîst&s médicales parmi les femmtes
des lttlte-Uni.-Il est en vente chae oucs les
pb t sdans le monde entier. Prtxi 5 ots

J E oUI.uIIs LES OONVULSIoNS i Lors
q" o je dcli que je guéris, je n'enteula. pas

dire simplement que je les fats disparaitre pour
in temps et qu'ils reparaissent après. J'ai fait

ni ces îalades, auîqN4filttioiÎiMe ou lnGNt
mal, une étude de tout ma vie. Je garantis que
mon rem'lde guérit les plu ne uuvais cas. Pareo
que d'autres n'ont iu réitesir, e n'est par une
raison pour que vou ne soye pas guéri mainto
ialt Demandez dle suite n traité et une boutail.

le gratruits do mon remède infaillible I)nuqE
l'.uresse pour lexpres et lbuîtirncan de pste.
L'edne vous coiute rien et Je -ai s vous gu<rir.
Adresser au Dr P. Il. G. Iuait, ccursle,"s7,
u Young, Toronto.

PRIX CAPITAL $150 000
Nous certifions par lesprésentesqiue tus

surveilons les arraigementsfaits pour le
tirages mensuels ettrimestriels de la Com-
pagnie de Loterie de l'Etat de la Loudsia-
ne, que nous gérons et entr6lons persone
nellement les tirages nous-mêmes et que le
jou est conduit avec tonnêtetd, franchise
et bonnefoi pour tous les intéressés.; nous-
uutorisois la Co:npa)1nie i se serir de ce
ertiî1 cat, avec desfac-imile de nios signa-

tires attachlés odans ses annonces.

Comisnire.

vott, tn soh$,flt~
1a. I<(Rse-t I Bail-

qlpiers. ptrn- imn li pu-ir inis <u:-

fLo.cri, a /'/. 1:tJ.-1 ' iii:iii,î gui sc-
ronit pii

t
' dês t rA r~îi.. .

•P. LANAUX,

A.I.ALDWIN,

Plus d'un demi milion distribué

Compagnie de la Loterie de
l'Etat de la Louisiane

Incorpor(îi en 1Pi pri:r 2., . le-r la L iîsla
turs pouilr lus flàins'.1nenuatiou et die cbarité, aves
un L'apital dle $1,000,000, auquel a été alonté de-
puis tin fonds de rederre de puitse $5oO0.

Paruin t populaeerai-î-osan, ns ierivilègo
devinrent partie dle la préent oonstitttion dey
PE}itat, adpitéi le 2 diaeiire A. D., is-.

Le ate lotere ,t il e wo l pr ic pete.
pIC i'ucutéta. Veflt< .Iiii tIe deiuctic-on
et ne ritarde jamais.

LesN ;rrnds tian'î'tl esl'a or.::1eusen t«erant. et lo Itiràlblt-% el

mit lieu ;1.r/1 irem ïl t s si.t mois (dtin

&~ Peebi ti-

G!iidIt RUNE m' -r..crgiilEi

alARinI, li 'MAS, 1-7, .?02in mo TI-

c:'". Notics: Li1o.illon sontà So C selle
nient. ir.i5. iC-quièm, $2.

Di:iimn, :î1 a

t Iltnrx cx pr.i:... <ioo 1.2,ioio
1 G.AND PRIX M;i:... 'II. II, eur
1î lIt..Nlî- t-hl Ii ..i: -... î n-i 1 0,000
2itaAi:i-nu .t.:...... . i'o eooo

4..... i: Pl'! :'..... , I o

10 : ........... ... . ail:e oo
lviii. -.. .. ................ : :s î.,0

i "' ..... .... .. . 10 050, 0

,j 5 "ri, ... .................. u5W ,s000
Les tappli.atis ipour prix auttilnba doivent

tire faites euleiiiit iau ib.! . la 'onpaguie
i 1a Nuvelle-t>ri-ans.
tPor, du plus ampi-es i iformnat;flio, éerives lii.

bment, donani:it volt-r..t ait ln..
M.N DAT DE s CbH -PO TPiandrit d'Ex,

pi-es, ou chan;re ar New-.Ir lase lettre
orinaire, iiilil-ts e buante par Exprets (à ar,
frais) duivent être adressaca

l'a. A. !5AUPHiNJ~,
Noîîvele-Ortéléîans, La

ou à l.A. DAUPHIN,
Wassiltingtlnei DI. L'

' Mressez les lttrres ciréistrées à
SEW-OnI.EAY4 NATIONAL IRANK,

]teeor'tleas, La-

p A p pE L E Z_-V u Ilrs' enedeàtis giliraux
lieauregard t Eily, qi nt chargéescdes tira-
gtsest uetl atrans tie du b[oliti ti abOisoluo et d'in-
t(grité, que les Chaetntes sît toutes égales et Ique
pestoune utsliett ui ntainielenlt de r irales nu-
méros gagnants. air e'nequt, toutes les.
personnes qui garantissent, qu'on gagnera un
prix dans cette loterie, ou faiant croire i toute
autre racontar de cigen, ne eit que des
escroci et ne cherchentli qu's tremper et à frait-
derr ICI personanes trua' cuan.:zttus .

atils mède eineg
Pour savoir le moyen de guérir snu

frais la D>élliid, nervese, liste.
isslimancte, et tous les détordries résul.

tat d'imprudences aou d'mtrmltées chez
l'homme. lnressez-vous la Ma.
groet. Eleetsro Applianet Co.1207 'Brondtwny, N. Y,

DESSINATEUR
-- LT-

QR1AVEUR SUR BOIS
(Edifie( de LA PATIU-E

35, 'e ST-GABRIEL, 35
MONT4JALj -,.


